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CE de l’USR CGT 86 du 19 09 2023  

Rapport introductif sur situation revendicative  

 

Une fois n'est pas coutume, on a une rentrée sociale particulière. 

Ainsi pour nous, militants CGT, la question de l'analyse de la situation  se pose fort pour 

bien voir où nous en sommes et vers quoi il faut aller. Pour éclairer les débats avec nos 

adhérents, sympathisants et tous nos retraités et veuves. 

 

- Parce qu'on sort de 6 mois d'une lutte d'un très haut niveau, intense,  contre l'augmentation 

du temps de travail avec la retraite à 64 ans. Cette lutte nous ne l'avons pas perdue ! 

Rien n’est fini. Elle doit se poursuivre. Nous ne devons pas rater une seule occasion de 

continuer à revendiquer une baisse du temps de travail avec la retraite à 60 ans et les 32 

heures sans perte de salaires.  

Dans les têtes, les grévistes et manifestants sont fiers d'avoir mené une lutte de haut niveau 

contre ce recul social. Il n'y a pas forcément déception. Les manifestants, syndicalistes, et 

l'opinion publique qui s'est retournée, tous demeurent hostiles à cette réforme et à Macron. 

Ça va peser dans les prochains mois... A noter que les Syndicats sont aussi mieux considérés 

dans le public. 

La CGT a comptabilisé 40 000 adhésions depuis le 1er janvier.  

La question en cette rentrée c'est donc comment, sous quels aspects et quelles formes, on 

continue à revendiquer l'abrogation de cette loi scélérate jamais votée et signée de nuit en 

catimini, ainsi que l'abrogation des décrets d'application dont ceux concernant les régimes 

pionniers ??? 

De plus depuis le 1er septembre des négociations ont commencé concernant les retraites 

complémentaires AGIRC- ARCCO, qui concernent tous les retraités ayant travaillé dans le 



privé. Il y a un pactole de 5 mds d’euros qui découle du malus de 10 % imposé depuis qq 

années aux partants. Comment on fait pression ? Là-dessus mais aussi plus globalement sur 

l’ensemble des retraites, sur l’ensemble des Régimes, général et pionnier ? Comment on 

revendique l’évolution automatique des retraites sur les prix voire sur l’évolution du salaire 

moyen ? Comment on revendique un minima de retraites ?   

 

- D'autant qu'à cette question des régimes de retraites malmenés est venue s'ajouter celle 

du Pouvoir d'Achat des salaires et pensions. Les hausses de prix dont notamment ceux de 

l’alimentation (1er poste des ménages) et de l’énergie dont les carburants, hausses aussi des 

tarifs en tous genres, des impôts locaux, etc. s’envolent. Ce sont autant de ponctions 

insupportables qui sont venues grever les budgets des familles. A noter que la C.E.S. 

(Confédération Européenne des Syndicats) appelle à une journée revendicative européenne 

le 13 octobre avec pour nous en France un appel unitaire, sur cette question de pouvoir 

d'achat qui se pose partout en Europe. Pour nous retraité-es la revendication à réaffirmer 

c'est un niveau minimum de pension à hauteur du SMIC revendiqué par la CGT, soit 2000 

euros. L'UCR avec les autres orgas  lance une pétition à cette rentrée. Il faut s'en emparer 

comme support pour aller au contact... et se projeter pour une action spécifique Retraité-es 

le 24 octobre. 

Ayons toujours en tête le triptyque revendicatif de l'UCR CGT : 

* Augmentation des pensions, 

* Services Publics pour tous et partout, 

* les questions de Santé prises au sens large (droit à la santé, accès par la proximité et les 

coûts, système de soins, hôpitaux, couverture santé, les médicaments, etc....)  

- Dans ce rapport de rentrée, un mot sur les inégalités qui s'accentuent et exacerbent les 

tensions. D'un côté on nous annonce la France 3ème pays pour son nombre de millionnaires, 

sans parler de l'envolé du CAC 40 et des dividendes, et de l'autre de plus en plus de 

difficultés à vivre, d'emplois précaires, de salaires et pensions au rabais, de mal-bouffe, de 

mal-logé, de précarité énergétique, 40% de la population qui ne part pas en vacances, etc.... 

Voir le rapport du Secours Populaire du mois dernier… ou la situation des Restos du Cœur 

débordés...                                                              Dans ces conditions comment s'étonner de 

ces convulsions sociétales lorsque la coupe déborde ??? Comme les Gilets Jaunes, les 

Syndicats, les Associations environnementales, les Banlieues...?   

- Autre point, celui de la planète, de l'environnement, du climat....  La canicule de cet été, 

les excès climatiques en tous genres, le réchauffement, nous font toucher du doigt, 

frontalement, les enjeux immédiats et pour l’avenir.  

Plus près de nous le débat sur la privatisation de l'eau des nappes pour les méga-bassines et 

autres pompages agro-industriels, nous obligent à aller plus loin syndicalement que nous ne 



l'avons fait jusqu'à présent. Prenons + et mieux conscience que toute activité humaine, 

industrielle, agricole, de mobilité, énergétique, a une incidence sur la planète. Cette année 

encore nous avons consommé ses capacités de renouvellement avec plusieurs jours d'avance 

sur l'an dernier. Jusqu'à quand ? 

Comment en tant que syndicaliste, bien souvent encore "productiviste" sous prétexte de 

préserver l'emploi, on s'empare plus et mieux de ces questions dans notre militantisme 

quotidien y compris nous retraité-es CGT ????   Revendiquer les bus gratuits ou + de 

Services Publics de proximité par exemple, c’est aussi agir pour la Planète. Sophie BINET 

l’a martelé le 8 à Niort le grand défi pour l’humanité c’est d’allier l’humain, le sociétal et 

l’environnemental.  

- Dernier point, la question de plus en plus forte des libertés. La répression violente lors de 

nos manifs sur la retraite, mais aussi le 1er mai à Paris, les méga-bassines à Sainte Soline, 

les banlieues il y qq semaines, et avant cela les Gilets Jaunes, toute cette répression avait 

donné le ton Macroniste quant à leurs promesses d’écoute, de "dialogue".  

Après des violences policières inédites qui ont ému le monde entier, nous en sommes 

maintenant à la répression institutionnelle contre les militants et les Orgas.      

Ainsi MACRON détient dans la Vème République le record de dissolutions de 

rassemblements, d'associations, d'organisations. 

Il avait dissout "Les Soulèvements de la Terre" suite à Sainte Soline. Le Conseil d'Etat l’a 

débouté en référé. Dans la foulée une députée Macroniste a même osé demander 

officiellement la dissolution de la CGT ! Puis la semaine dernière un autre a demandé une 

loi contre les sifflets (voir lors de l’inauguration par MACRON de la Coupe du monde de 

rugby) et les grèves lors des prochains JO ! 

L'autre corde à son arc c'est la machine judiciaire avec pour la seule CGT plus de 1000 

militants poursuivis.  

Avec 2 exemples puisés dans l’actualité : 

- Le 6 septembre convocation du Secrétaire Général de le Fédération CGT de l’Énergie 

dans une Gendarmerie de Province pour la coupure d’énergie au domicile du Ministre du 

Travail pendant le conflit des Retraites. A noter que Sébastien MENESPLIER est aussi 

membre du Bureau Confédéral et que c’est la 1ère fois depuis les guerres coloniales de 1950 

qu’un dirigeant national interpro de la CGT est convoqué ainsi. Des rassemblements, 

souvent militants, ont eu lieu un peu partout en France dont celui de Poitiers devant la 

permanence du Député macroniste Sacha HOUILLER. 

- Le 8 septembre c'était le Secrétaire Général de l'UD CGT des Deux-Sèvres qui était 

convoqué es-qualité avec 8 autres prévenus devant le Tribunal de Niort pour avoir appelé 

en mars à la manif contre les méga-bassines. Là aussi c'était la CGT en tant que tel qui était 

visée ! A noter que toute honte bue, la Préfète des Deux-Sèvres déjà à l’origine des 



affrontements violents de Sainte-Soline, avait demandé l’interdiction de ce rassemblement 

du 8. En fait ce fut un bon rassemblement, dynamique, revendicatif, festif, qu’il faudra 

élargir si on veut faire sauter cette chape de plomb qu’on entend nous mettre sur la tête pour 

nous faire taire. Et la suite le 28 novembre devant le Tribunal de Niort… 

A noter que le Secrétaire Général du Syndicat CGT de SOREGIES est reconvoqué à la 

Police de Poitiers le 2 octobre avant poursuite. 

Globalement cette question des libertés est fondamentale pour pouvoir s’exprimer, se 

défendre.  Comment on fait prendre conscience qu’on est dans un cercle répressif visant à 

museler toutes formes de contestation, les Syndicats et Organisations, mais aussi toute la 

Société ??? 

La CGT doit être vent debout contre ces dénis de démocratie. L'avenir de nos libertés en 

dépend. C'était tout le sens de la présence de Sophie BINET notre nouvelle Secrétaire 

Générale Confédérale à Niort et sur tous ces rassemblements de lutte.  

 

Voilà chers camarades qq éléments de réflexion et de dates à prendre en compte pour cette 

rentrée avec plusieurs interrogations permanentes :  

1) Comment on fait partager notre analyse ? Comment on donne de la perspective, de 

l’élan ? De cet aspect sans doute les documents préparatoires au prochain Congrès de l'UCR 

peuvent nous y aider... 

2) A partir de quel plan de travail et quels supports on appelle nos militants à plus 

participer, à plus s’engager ? Avec l’objectif de renforcer la CGT en adhérents et en prise de 

conscience pour les nécessaires luttes de demain ? 

 

QQ DATES A RETENIR SUR LES AGENDAS : 

- Le 21 septembre pour la PAIX, 

- le 23 à 14h aux Couronneries à Poitiers contre les violences policières, 

- le 28 pour les droits des Femmes et l’avortement, 

- le 2 octobre à 10h30 suite à convocation du Secrétaire SOREGIES au Commissariat de 

Poitiers, 

- le 13 sur le Pouvoir d’Achat des Salaires et Pensions. Appel de la CES et Unitaire en 

France. RDV Manif à 14h Promenade des Cours à Poitiers.  

- le 24 Action spécifique unitaire Retraités (G9) pour 10 % d’augmentation, 



- et peut-être une nouvelle journée européenne et nationale d’action le 13 décembre… ? 

Même à la retraite, on a du pain sur la planche mais on est déterminés,                                                                      

ON LÂCHE RIEN !   


